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Giancarlo Michelini est né à Barbarolo, village des Apennins bolognais (qui fait aujourd’hui 
partie de la ville métropolitaine de Bologne), le 7 juillet 1935, fils de Giobatta et Pia Barbieri. Un 
de ses oncles, qui avait été missionnaire en Chine, a peut-être inspiré sa vocation religieuse, tandis 
que — selon ses propres dires — sa fréquentation de l'Antoniano de Bologne l'a certainement 
enthousiasmé à se consacrer aux jeunes. 

 
À l’âge de 15 ans, le 16 novembre 1950, il entra dans l’Ordre à Besana, d’où il fut transféré à 

Marchirolo en 1951 pour poursuivre ses études. 
 
Le 25 sept mbre 1954, il a commencé son noviciat, avec 16 autres jeunes, mais surtout avec 

Celestino Rizzi, qui partagera les étapes de son parcours religieux et sacerdotal et avec lequel il 
partira en mission à Taïwan. Le 26 septembre 1956, il fit sa profession simple, puis fréquenta le 
lycée à San Giuliano, avant de prononcer sa profession solennelle (8 décembre 1958) ; enfin, à 
Mottinello, après avoir achevé ses études de théologie, il fut ordonné diacre (22 décembre 1962) 
puis prêtre (23 juin 1963). 

 
Au cours de l’été 1963, le P. Michelini fut aumônier de remplacement à l’hôpital de Padoue, 

mais dès le 17 octobre 1963, il se rendit avec le P. Celestino Rizzi en Angleterre pour étudier 
l’anglais en vue de la mission (pour une durée totale de six mois). 

 
Le 17 juillet 1964, les deux missionnaires embarquèrent à Gênes ; le 7 août, ils furent 

accueillis à Hong Kong par le père Antonelli et, le 10 août, ils arrivèrent à Luodong (autrefois 
orthographié « Lotung »), où le père Michelini passera pratiquement tout le reste de sa vie. Les 
deux premières années de mission furent consacrées à l'étude du chinois (Michelini et Rizzi furent 
d'ailleurs les premiers missionnaires à suivre un cours régulier de chinois à Xinzhu, au Chabanel 
Language Institute des Jésuites ; et tandis que Rizzi deviendra un expert en chinois, Michelini le 
parlera certes, mais aura du mal à le lire et utilisera des textes romanisés pour la messe). 

 
À la fin de leurs études, durant l’été 1966, ils furent tous deux affectés à la paroisse de 

Luodong pour seconder le père Confalonieri. Dès le début, le P. Michelini se distingua par diverses 
initiatives socioculturelles ouvertes à tous, sans discrimination religieuse, afin de rassembler toute 
la jeunesse autour d’objectifs de bonne volonté. On dépassait les catégories restreintes du 
catéchisme et de l’oratoire pour présenter l’Église comme le ciment de la société.  

 
La Mission n’était pas encore prête pour ce tournant, à tel point que l’on se demandait 

comment concilier cette nouvelle activité avec le charisme de l’Ordre (l’assistance sanitaire). Non 
seulement en Mission, mais aussi en Italie, les supérieurs étaient perplexes. Le P. Michelini 
jouissait cependant de l’autorité locale, qui lui promettait un soutien financier, et surtout de celle 
de l’évêque Stanislao Luo Guang (1911-2004), désireux de présenter, à travers un centre de 
jeunesse efficace, la valeur sociale de l’Église, incarnée dans la société chinoise. 

 
La tension s’est prolongée pendant quelques années (en 1970-1971, le P. Michelini a séjourné 

11 mois en Italie, presque en « exil ») et s’est résolue avec l’achat, la même année, du premier 
terrain situé Via Beicheng (non loin de la paroisse), sur lequel se développera le Lanyang Youth 
Catholic Group. Parmi toutes les activités promues par le Centre — ludiques, sociales, culturelles, 



 

 

artistiques, etc., donc pas strictement religieuses —, le Groupe d’ t de danse s’imposera comme 
emblématique et porteur de succès. Il a connu sa première consécration à Rome dans la salle Nervi 
devant Paul VI le 26 juin 1974, puis s’est produit devant de très nombreux publics à travers le 
monde, jusqu’aux Jeux Olympiques de Barcelone (1992), et en tant qu’ambassadeur agréable et 
crédible de la République de Chine (Taïwan), même en République populaire (Chine). 

 
Formellement, le Centre dépendait de l’autorité diocésaine et, à titre subsidiaire, du délégué 

de la Mission ; il est toutefois clair que c’était le P. Michelini qui tenait fermement les rênes, 
s’adjoignant de nombreux collaborateurs, surtout pour organiser les innombrables voyages à 
travers le monde. Avec l’âge, il se vit contraint de déléguer de plus en plus. 

 
Depuis toujours, le P. Michelini fréquentait la communauté de St. Mary’s pour les moments 

de vie commune, mais résidait par ailleurs au Centre. Pendant de très nombreuses années, il a 
célébré la messe dominicale à Sanxing. Il y a deux ans, son état de santé s’étant détérioré, le P. 
Michelini a dû être transféré à l’hôpital où il est resté hospitalisé. Ces derniers temps, il était en 
fauteuil roulant, mais descendait toujours déjeuner à la communauté. 

 
Il souffrait de problèmes cardiaques, mais il y a une vingtaine de jours, il a été victime d’un 

AVC dont il ne s’est pas remis. 
 
Le père Michelini est décédé à l’hôpital St. Mary’s le 4 avril 2026, samedi saint. Les 

funérailles ont eu lieu dans l’église paroissiale de Luodong le 9 avril. 
 
Il a été inhumé au cimetière catholique de Luodong, aux côtés de nos nombreux autres 

missionnaires. 
 
Les autorités taïwanaises n’ont pas lésiné sur les distinctions honorifiques accordées au père 

Michelini, depuis la citoyenneté royale de la République de Chine (avec les autres missionnaires) 
jusqu’à la citoyenneté d’honneur du comté de Yilan (dont dépend Luodong), en passant par l’Ordre 
de l’Étoile Brillante (景星勳章 : Jǐng Xīng Xūnzhāng) décernée par le président de la République 
pour sa contribution exceptionnelle au développement de la nation. 


